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é•e~t l'amour des biens j1érissables 

Q.ui m'a fait trahir mon pays 
Et qui m'ecvoie. à tons le$ diables : 
Tu m'as perdu (bi$) malheureux or l 
Je dois dire : mifile1>r, {b1$) 

. Du p1us fol espoir enivré, 
Aiusi que Fabre et compagnie, 

on intérêtj'ai preféré 
A l'intérêt de ma plltrie: 

Tn m'as perdu (bi's) malh~ureuic 
Je dois dire : con}iteoT 

Déjà plus que de~GnOTê 
~ar une alHance incivi-eiue-~ 



f aUois , eu fant dénatur~, 

Assassiner la république : 

Tu m'as perdu (bis) m:ilhcurcnx: or 

Je dois dire corifiteor. 

Aussitôt de la Eberté 

Le bon et vigilant génie 

A fait voir ma déloyauté; 

La loi veut qu'elle soit punie: 

Tn m'as perdu , (bis) malheureux or ! 

(bi») 

Je dois dire : corifite,r. (bîs) 

Vous partagez mon triste sort , 

Vous mes ~omplices, mes confrere_s 1 
Çonvericz-en , nous eûmes Ulrt, 

1',lOU'S fûmes traître-s et faussaires : 

Tu nous perds tous, (bi_s) Malheureux 

Disoµs notre corifiteor, 

Or, ar ceci~ qui que tu ~ois, 

~ Apprend que maintenant, en France , 

La préface de Saint-François 

Vaut mienx que coupable opulence : 

Q.!1i se prend a (bis) '.'l'appas de l'or, 
n; r, J., i,<10•/,t ~ roefite07\ • 

or! 

(bis) 



Pendant qu'ou jeÎ:.noit :i P-.1is, 
Vous EJUC l'o ,1 c:o ,;ii t sJ u ·, -:ulotres, 

Et {J_ui man,;iez force pndrix, 

Chapons , le,;re~ux et M;,,1elottcs : 

Un jour viendi.t, (b is) mallieur~ux or 

Ou vous direz : co,ifi:eùr. 

Par le C. M 

(bis) 
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